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peut donc que s'interroger sur la raréfac­
tion des données bretonnes. Il est peu 
vraisemblable que la pression d'observa­
tion ou le taux de transmission des don­
nées aient baissé depuis les années 1970; 
on s'attendrait plutôt au contraire. La 
diminution du nombre de cas pourrait 
donc refléter une réelle chute des effectifs 
de tortues luth fréquentant nos eaux.· 
Ceci , soit dit en passant, serait cohérent 

avec la décroissance générale des popu­
lations reproductrices dont font état 
divers organismes. 

Jacques Bossard 
& Jean-Claude Linard 

S.E. P.N.B. 

Des dauphins de Risso dans la Manche 

La baie du Mont Saint-Michel est l'un des 
sites bretons où le grand dauphin ( Tur­
siops truncatus) est régulièrement 
observé. Aussi, lors des animations esti­
vales organisées par la SEPNB à la 
réserve de l'île des Landes, nous portons 
fréquemment notre attention sur la baie. 

Gris clair et sans rostre 

Le 1•' juillet 1983, vers 17h30, nous 
observons un groupe de dauphins. L'un 
d'entre eux se distingue par son aspect 
nettement bicolore, gris clair pour la par­
tie antérieure et plus sombre en arrière de 

l'aileron. Une demi-heure plus tard , deux 
nouveaux animaux clairs apparaissent 
accompagnés d'un grand dauphin , bien 
plus sombre; tous trois qnt la même taille, 
mais l'aileron des deux individus clairs est 
plus important et l'un de nous constate 
qu'ils n'ont pas de rostre. Nous les identi ­
fions d'emblée comme des dauphins de 
Risso (Grampus griseus). 

Le dauphin de Risso est un cétacé de 2,5 à 
3,5 mètres de long , de coloration gris clair 
avec des zébrures fréquentes. L'impor­
tance du melon (bosse formée par le 
front) est soulignée par l'absence de bec . 
Son aileron dorsal est plus haut et plus 
courbe que celui du grand dauphin. 
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Plus régulier qu'on ne pensait 

C'est une espèce cosmopolite. Dans nos 
mers, c'est en Méditerranée qu'elle est le 
plus fréquemment observable ; elle l'est 
un peu moins dans l'Atlantique, et consi­
dérée comme plus rare encore dans la 
Manche (1). Les échouages confirment 
ces observations (2 ). Généralement, ce 
cétacé n'est guère présent que par des 
fonds supérieurs à cent mètres. 

L'observation de dauphins de Risso en 
baie du Mont Saint-Michel (Manche), et 
par fonds de cinq mètres est donc remar­
quable. Leur présence à cet endroit peut 
être reliée à celle d 'une de leurs proies 
principales : les seiches qui viennent pon-

(1) Dug uy R. & O. Robinea u 1973. Annales Soc iété 
Sciences na turelles Charente-Marit ime. 

(2) Hussenot E. 1984. C IE.M . Copenhag ue. 

dre sur les bouchots de moules à cette 
saison (3 ). Il ne s'agit pas là d'un fait isolé. 
De nouvelles observations seront faites ce 
mois-là. Par ailleurs, le témoignage d'un 
pêcheur de Port-Mer (Cancale) nous 
permet d'affirmer que la fréquentation de 
ce secteur par l'espèce est certainement 
antérieure à nos relevés . En 1982, il avait 
en effet remarqué ces dauphins plus 
clairs, parmi lesquels un individu à l'aile­
ron coupé, donc facilement identifiable, 
et revu en 1983. Une nouvelle série de 
données obtenue en juillet 1984 par le 
groupe d'étude des mammifères marins 
de la SEPNB confirmera la régularité de 
sa présence dans les eaux de la baie. 

(3) Turquier Y & M. Loir 1981. Ouest-France Ed. 

Laurent Gager & Eric Thoumelin 
Groupe d'étude des mammifères marins 

SE PNB 
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Un nouveau cytise en Bretagne: 
Cytisus striatus (Hill) (I) 

Les Génistées du Massif Armoricain ont 
fait l'objet d 'un recensement et d 'une 
description détaillée dans la flore de H. 
Des Abbayes et collaborateurs en 
1971 (2). Plus récemment R. Corillion (3) 
a élargi cette étude aux espèces du 
cours occidental de la vallée de la Loire. 
Mais aucune de ces deux flores ne 
signale la présence du cytise strié dans 
l'ouest de la France. Pourtant, depuis 
une quinzaine d 'années environ , cette 
plante, originaire de l'ouest et du centre 
de l'Espagne et du Portugal , a été semée 
pour stabiliser les bordures des routes 
et autoroutes en France, et en Bretagne 
en particulier. Dès 1962, elle avait déjà 
été signalée dans les Landes et dans 
l'Allier par P. Dupont (4 ) et , très récem-

(1) Tutin G .. V.-H. Heywood . N.-A . Burges. O.-M . 
Moore. 0.-E . Valentine. S.-M . Walters. O.-A. Webb 
(1968). - Flora Europea (volume 2). Cambridge 
University Press . 

(2) Abbayes H. des, G . Claustres. R. Corillion . 
P. Dupont (1971) . - Flore et Végétation du Massif 
Armoricain , Tome 1. Flore vasculaire . Presse Uni­
versitaire de Saint-Brieuc. 

(3) Corillion R. (1983). - Flore et végétation de la 
vallée de la Loire (cours occidental ). Jouve. 
(4) Dupont P. (1962). -La flore atlantiqu e euro­
péen ne. Thèse. Toulouse Fac. Sc. 
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ment par Dupont et ses collaborateurs 
en Bretagne (5) . 

Les go usses argentées du cytise strié. 

(5 ) Dupont P., M. Godeau, G. Rivière (1984). -
Remarques sur des espèces ibériques d'Ajoncs et 
de Genêts semées au long des routes du Morbihan , 
de Loire-Atlantique 'et des territoires voisins . Bull 
Soc. de Sc. Nat. de l'Ouest de la France. Nouvelle 
série . Tome 6 (3) . 125-129. 
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